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l'année 1866. 1l me serait pénible de ne pau avoir la suite d'une
colleetion publide autant dans les intér6ta de la religion que dans
celle de la littérature canadienne.

Dans le courant de l'année, un certain nombre de personnes
instruites se sont renduse à Ottawa à la suite du gouvernement;
je suis convaincu qu'elles aimeront à garder un souvenir précieux
du Bas-Canada. Je me ferai un plaisir de les entretenir dans oes
bonnes dispositions en les encourageant à s'abonner à un recueil
qui honore le Bas-Canada et ce 'ux qui s'emploient avec zèle et
désintéressement à sa rédaction.

Je suis,
Monsieur,

Votre trèshumble et obéissant serviteur.

t JOS. EUGÈNE, ÉVÉQUE D'OTTrÂwÂ.


